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EN VENTE AU CLERGE

0TTAW1 PLATING WORKS
A TBKIZB AMSire. C’était pendant la guerre de 

1870. Les prussiens occupaient 
tout le pays. Le généra1 Faid- 
herbe, avec l’armée du Nord, 
leur tenait tête.

Or, l’état-major prussien s’é
tait porté dans cette ferme. Le 
vieux paysan qui la possédait, 
père Milon, Pierre, ' les avait 
reçus et installé do son mieux.

Depuis un mois, l’avant-garde 
allemande restait en obser™ation 
dans le village. Les Français 
demeuraient immobiles, et ce
pendant, chaque nuit, dès éclai
reurs isolés disparaissaient.

On les ramassait morts, dans 
un champ, au bord d’une cour, 
dans un fosse,

Le pays fut terrorisé. On fu
silla des paysans sur une simple 
dénonciation, on emprisonna des 
femmes, on voulut obtenir, par 
la peur, des révélations des en
fants. On ne découvrit rien.

Mais voilà qu’un matin, on 
aperçut le père Milon étendu 
dans son écurie, la figure cou
pée d’rn balafre.

Deux uhlous éventrés furent 
retrouvés à trois kilomètres de 
la ferme. Un d’eux '.enait enco
re à la main son arme ensanglan- 

Il s’était battu, défendu.
Un conseil de guerre ayant 

été aussitôt constitué, en plein 
air, devant la ferme, le vieux 
lut amené.

Il avait soixante-huit ans. Il 
était petit, maigre, un peu tors, 
avec de grandes mains pareilles 
à des pinces de crabe. On le 
plaça debout, entre quatre sol
dats, devant la table de cuisine 
tirée dehors. Cinq officiers et 
le colonel s’assirent en face de

Nord On écrit de Bruxelles au Fi
garo :

Voici une touchante et poi
gnante histoire d’enfant. Si on 
faisait encore des '<'1 orales en ac
tion, le pauvre petit dont je vais 
vous parler, y occupait une bel
le et grande page.

L’autre jour, un malheureux 
enfant de treize ans qui travail
lait comme appremi plombier 
dans une' maison en construc
tion à |Corgerhout, tombe d’une 
hauteur de quelques mètres et 
meurt au bout de quelques heu
res.

Pendant qu’on le soigne, qu’on 
le transporte à l’hôpital, on ap
prend ceci : Son père était mort 
il y a trois mois. Après l’enter
rement, le petit Jean Willems 
dit à sa mère: “Je suis l’aîné 
des enfants, c’est à moi à tra
vailler pour vous et mes frères. ” 
Et il s’en va trouver un maître 
plombier pour lui dire :

—Ma mère est veuve avec 
quatre enfants, je suis l’aîné, 
donnez-moi de l’ouvrage, pour 
que ma mère et les petits a'ent 
du pain.

On l’embauche tout de suite, 
comme bien vous pensez. Quel
ques semaines après il tombait 
et se tuait !

Avant de mourir, il a prié sa 
mère de payer pour lui une det
te de quatre centimes à un pe
tit camarade.

—Il y en a bien un autre, a-t- 
il ajouté, qui me doit seize 
centimes, mais ne lui en parle 
pas. S’il ne me les a pas em
portés, c’est qu’il ne peut pas.

Et il est mort en recommen- 
dant à ses trois petits frères 
d’être bien sages pour ne pas fai
re du chagrin à maman qui en 
avait bien assez déjà !
Pauvre bébé ! Quel vaillant il se 
rait devenu ! Pauvre mère.
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vermeils, une spécialité.
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PAR

N.B.—On vient aussi de recevoir un 
assortiment complet de coutellerie, de fer
blanterie et de quincaillerie en général, 
mastique, vitres, huile américaine la 
meilleure du continent.

Tous les travaux de la ville qui me 
seront confiés, soit couvertures en mé
taux ; soit pour pose de fournaises à air 
chaux, à l’eau chaude, posage de tuyaux 
gaz et à l’eau, etc., etc., etc., seront 
exécutés â
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CHANGEMENT D’HEURE.

A subi une épreuve de CINQUANTE- 
QUATRE ANS, et a été reconnu comme le 
meilleur remède contre les

Rhumes» la Toux, la Coque
luche et toutes les maladies 

des Poumons.
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Le colonel prit la parole en 
français.

—Père Milon, depuis que 
nous sommes ici, no is n’avons 
eu qu’à nous louer de vous. Vous 
avez toujours été complaisant 
et même attentionné pom nous. 
Mais aujourd’hui une accusa
tion terrible pèse 
faut que la lumière se fasse. 
Comment avez-vous reçu la bles
sure que vol»s [ itez sur la figu-

SECOND VOLUME.

VA PRIX

25 cts. et $1.00 la Bouteille.Biographies Vital Gruérin—fon
dateur de Saint-Paul, Minnesota, 
— Joseph Rolette, fils, Pierre 
Ménard, François Ménard, Jean- 
Baptiste Mallet, Joseph Robidou, 
—fondateur de Saint-Joseph, Mis
souri,—Louis-Vital Baugy, J. BJ 
Roy, Jacques Fournier, F. X. 
Aubry, Antoine Leroux, M. B 
Ménard—fondateur de Galveston, 
Texas,—Jean Baptiste Beaubien— 
l’un des fondateurs de Chicago- 
Prudent Beaudry, Gabriel Fran- 
chère, Pierre C. Pambrun, Joseph 
Larocque, Pierre Falcon. Louis 
Riel.

CONVOIS EXPRESS 
Tous Les Jours

CHARS PULLMAN.

4 4
ZINA)

ex VENDU PARTOUT\ et par
C. O. DACIER, Ottawa.

14 ma*" 1883 Raccordement à la gare Boaaventnre, de Mont
réal, avec le chemin de fer Grand Tronc. Ver
mont Central, et les trains du chemin de fer 
Delaware et Hudson, dont les lignes s’étendent 
jusqu’aux Provinces maritimes, et aux vides de 
Nouvelle Angleterre, Troy, Albany, et 
York.

général 
ment dv LE PERE MILON

LA sur vous, et ils, épin- 
à des New-

EPISODE DE LA GUERRE DE 1870.
A paitir du lundi. 20 Août 1883, les trains cir

culeront comme suit ;et répa- 
ira bien Portant d’Ottawa. 

8.35 a.m.
5.00 p.m.

à Montréal. 
1.45 a.m. 

8.30 p.m.
re?

Le paysan ne répondit rien.
Le colonel reprit :
—Savez-vous qui a tué les 

deux uhlans qu’on a trouvés ce 
matin près du Calvaire ?

Le vieux articula nettement :
—C’est mé (moi).
Le colonel, surpris, se tut une 

seconde, regardant fixement le 
prisonnier. Le père Milon de- 
meuraitimpassible, les yeux bais-

II est midi. La famille dîne 
à l’ombre du poirier planté de
vant la porte ; le père, la mère, 
les quatre enfants, les deux ser
vantes et les trois valets. On 
ne parle guère. On mange la 
soupe, puis on découvre le plat 
de fricot plein de pommes de 
terre au lard.

De temps en temps, une ser
vante se lève et va remplir au 
cellier la cruche au cidre.

L’homme, un grand gars de 
quarante ans, contemple, contre 
sa maison, un,- vigne restée nue, 
et courant, tordue comme un 
serpent, sons les volets, tout le 
long du mur.

Il dit enfin ; “ La vigne au 
père bourgeonne de bonne heu
re cette année, peut-être qu’elle 
donnera. ”

La femme aussi se retourne 
et regarde, sans dire un mot.

Cette vigne est plantée juste 
à la place où le père a été fusil-

A, Pr’t de Montréal. 
9.10 ;A.m.
4.40 p.m.

Arr. ft Ottawa. 
12.40 
7.09 P.m.

Le temps moyen du trajet qui se fait actuelle
ment sur cette ligne entre Ottawa et Montréal, 
est de vingt minutes plus rapide que toute autre 
ligne. On ne proUame pas que les voitures de 
cette ligne smt “ les plus belles du monde ” ni 
que les chars palais sont *‘ les plus riches qui ex
istent en Amérique mais les voitures pour les 
passagers sont neuves et reconnues comme de 
première classe. Les chars palais sont ceux de 
la Compagnie Pullman, dont la réputation est 
une garantie suffisante que les voyageurs y trou- 

ront tout le comfort et toute la sûreté désira-
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Portraits de Joseph Rolette, 
Salomon Juneau, Jean-Baptiste 
Faribault, Alexandre Faribault 
Vital Guérin, Joseph Robidou, 
Augustin Grignon, Louis-Vital 

ugy, L. X. Aubry, Prudent 
Beaudry, Victor Beaudry, Gabriel 
Franchère, Joseph LaRocque 
Louis Riel. Six autres gravures 
représentant le Tombeau de 
Dubuque, Saint-Boniface (Mani
toba)* Chicago en 1830, et une 
caravane attaquée par des Sauva 
ges.

aebines
MeContre la chute des cheveux et i; 

Calvitie. 38 convois qui partent d’Ottawa à 8,35 du
---- in, n’arrêtent pas à Eastman, South Indian,
Casse;man et Kenyon. Ceux qui veulent arrêter 
a ces endroits devront prendre le train qui part à 
5.40. Le train qui part de Montréal à 4.40. p.m. 
n’arrête qu’à Alexandria entre le Coteau et 
Ottawa.

Tous les convois à passagers se rendent direc
tement à Montréal, sans changement de chars 
ni de locomotive et indépendamment de tous les 
autres trains du Grand Tronc. Le départ des 
trains est réglé d’après l’heure de Montréal, 9 
minutes en avance sur l’heure d’Ottawa.

ses.ttl-EN
;ompre-
lque)

Mit II-

Le colonel reprit :
—Savez-vous aussi qui a tué 

tous les éclaireurs de notre ar
mée qu’ou a retrouvés chaque 
matin, par la campagne, depuis 
un mois ?

Le vieux répondit avec la mê
me impassibilité :

—C’est mé.
—C’est vous qui les avez tous 

tués?
—C’est mé.
—Vous seul ?
—Mé seul.
- -Dites-moi comment vous 

vous y preniez.

Ba Brevttée à Ottawa et à Wtstiinglûfc
ique)

$1.00 LA BOITE CHEMIN DE PREMIERE CLASSE
ET HAILS NEUFS EN VUUER

Les passagers pour le Sud et l’est changent de 
chars à la gare Bonaventure à Montréal où leur 
bagage est transféré sans frais extra et sans que 
le passager ait à s’en occuper.
^Lebagageestchéqué pour n’importe quel en-

Les billets et tout autre renseignement peu
vent êtae obtenus aux bureaux du Grand Tronc, 
rue Sparks, et au dépôt des billets, rue Elgin.

D. C. LINSLEY, 1A 
Gérant.

ie avec

)ur es

Cette préparation est devenue If 
propriété du

Hair Renewer Company
dont le bureau principal est é 

Ottawa.

MA!

■x On peut se procurer cetouvrage 
en s’adressant à l’auteur, M. Joseph
Tassé, Ottawa. E. C. WINNIE,

Agent gén. des passagers. 
Ottawa, 20 août 1883. (A continuer.)lan.Ég
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LÈ CANADA, 15 Octobrô 1883

Lss produits de la ferme et de| Les pavillons flottent sur les édi
fices publics, aujourd’hui, à l’occa 
sion du départ de leuss Excellences 
qui j eu lieu à midi. Nous don
nons les détails dans une autre 
colonne. Une salve de vingt et un 
coups de canons a été tirée au mo
ment du départ du train.

au conseil par voie de rapport et ce 
soin incombe au président du 
comité.

Espérons, pour le plus grand bien 
de la ville, que le projet dont il est 
question maintenant se réalise.

ALE CANADA (suite)
CHAPITRE II.l’industrie étaient aussi riches que 

variés et le bétail représenté par 
de magnifiques espèces.

Au goûter qui a été donné par 
la société d’agriculture on a porté 
une santé aux députés du comté, 
MM. Caron et Carneau, ce qui a 
donné lieu de la part de ces mes
sieurs à deux discours intéressants, 
patriotiques et éloquents.
* Je ne dirai rien de la liste des

on obtient un produit d’une telle puissance 
curative et tellement varié dans ses opéra 
lions qu'il n’y a pas de maladie ni d’indis
positions qui puissent leur résister, avec 
cela qu'il peut être employé,sans danger par 
la femme la plus délicate, le plus faible in
valide ou le plus petit enfant.

En roui 
dispendie 
sions à b( 
pendant 
organisée 
nadien di 
passage 
Boston, n 
peut se fa 
octobie, 1 
le retoui 
mois. Il 
immenses 
lient à Bo 
"are et av 
crands ce 
l’est des 1 
grand noi 
Personne 
dernière 
que le pri 
si minimi 
et autres 
au burea 
Pacifique 
gare Unie

Aile 
pour les 
cole. C 
Mo. 455

Conseil i 
semblera,

Le teint- 
rajeunit h 
du jeune 
les pharm

Réparât 
ce momer 
Sussex.

—N. A. 
tonnes de 
qualité qu’i 
achetée ava 
par gallon.

Personn 
priétaire 
est arrivé

Ottawa, 15 Octobre 1883

LA QUESTION DES MANUFAC
TURES

i
"Des patients

Flottant entre la mort et la vie. "Son Honneur le Maire d’Ottawa 
a reçu une invitation pour assister 
au bal que les citoyens de Québec 
donneront à Son Excellence le gou 
verneur général, mercredi pro 
chain. Son Honneur assiste, ce 
soir, au bal donné par les citoyens 
de Montréal.

LETTRE DE QUEBEC Depuis des années, et abandonnés par les 
docteurs qui soignaient spécialement la ma
ladie de Bright et autres maux des reir-s, du 
foie, de poitrine, ont été guéris :

Des femmes rendues presque folles!
Par la névralgie, la névrose, pe. de 

sommeil et diverses autres maladies rti- 
culières aux femmes.

Des personnes accablées par le K.. ,na- 
tisms,

Inflamatoire et chronique, ou soutira. :du 
scrofule I

De l’érysipèle !
Fluxions rhumatiques, impuiei du sailg, 

dyspepsie, indigestion, en un mol de toutes 
les maladies auxquelles est sujet'., notre 
frêle nature,

Ont été guéris par les Amers de Houblon; 
on peut en avoir la preuve dans toutes les 
parties du monde connu.

C’est le propre des caractères éner
giques de ne pas se laisser abattre 
par un premier revers.

Nos lecteurs se rappellent le sort 
qu’a obtenu à Ottawa le projet d’ac
corder des bonus pour favoriser 
l’établissement de nouvelles manu-

I
Samedi soir, 13 oct. 1883.

Je sais que dans quelques villes 
sœurs de la province de Québec, 
peut-être aussi dans quelques unes 
de la province d’Ontario, on se 
plait à parler de l’inaction des ci
toyens de Québec, de leur manque 
d’entreprise, et de la lenteur avec 
laquelle avance ta construction de 
nouveaux édifices dans la ville. Je 
ne dirai pas que ces reproches ne 
sont pas un peu mérités, mais il 
vaut mieux quelquefois marcher 
plus doucement et aller plus loin. 
Quoiqu’il en soit, le reproche me 
semblerait peu mérité de ce temps-ci 
où tous nos ouvriers sont à l’œuvre, 
les uns travaillant à la construc
tion du palais législatif, les autres 
à celle du palais de justice, ceux-ci, 
à la magnifique église St-Jean-Bap 
liste, ceux-là aux travaux prépara
toires à la pose du nouveau tuyau 
pour l’aqueduc.

Les travaux du bassin Louise 
sont poussés avec activité. On en
lève mille verges de terre par jour, 
et cette teire est employée à rem
plir la jetée Louise.

Les entrepreneurs du palais de 
justice espèrent terminer, cet au
tomne, la maçonnerie des fonda- 
lions. Les travaux seront repris 
avec activité ce printemps. On pré
pare, aux carrières de Lévis la 
pierre qui doit servir à la construe 
lion de l’cdifice.

On donne en ce moment la der
nière main à la maçonnerie, de l’é
glise St J.-Baptiste. D’un autre côté, 
l’on pose la couverture du toi! avec 
rapidité. Aussitôt celle-ci terminée 
les travaux de l’intérieur iront vitei 
car tout le bois est à peu près pré
paré.

Nous avons aussi en perspective 
la construction d’une nouvelle halle 
pour le marché du Palais, 
offres des entrepreneurs viennent 
d’être reçues, et le conseil de ville 
accordera l’ouvrage la semaine pro
chaine. Puis il y a aussi les tra
vaux du déplacement de la voie du 
chemin de fer du Nord à son entrée 
dans la ville qui emploient un bon 
nombre de travailleurs.

Tels sont les principaux travaux en 
voie d’exécution dans le moment à 
Qpébec, et encore j’abrège la liste, 
car il y a des travaux faits par des 
particuliers et qui sont importants. 
On voit qu’après tout l’on n’a pas 
raison de nous faire des reproches, 
au moins pour le moment.

Si l’on sort de la ville, et qu’on 
se rende dans la campagne, on 
voit,, s’élever maintenant près de 
l’église de Charlesbourg un magni
fique couvent que les zélés parois
siens de cette paroisse viennent de 
faire construire pour les révérendes 
sœurs du Bon Pasteur, qui y ont 
déjà réuni un bon nohnbre d’élèves. 
M. Joseph Mathieu, de Québec, était 
l’entrepreneur de la construction 
de ce magnifique édifice.

Pendant que je suis à la campa
gne, je pourrais peut être intéresser 
quelques uns des lecteurs du jour
nal en leur disant quelques mots 
de l'exposition d’agriculture du 
comté de Québec qui a eu lieu, 
jeudi de cette semaine, à l’Ancienne 
Lorette.

L’exposition était encore plus 
complète que les minées dernières

iprix qui est longue et n’intéresse
rait peut-être pas, et je mention
nerai seulement le succès remporté 
il y a quelque temps par quatre 
cultivateurs du comté dans le con
cours des fermes les mieux tenues.

Cette question de bien tenir une 
ferme est plus importante dans la 
province de Québec que dans celle 
d’Ontario, car ici les fermes étant 
beaucoup plus petites et fatiguées 
par une plus longue culture que 
celles d’Ontario, les cultivateurs 
doivent y donner les soins les plus 
assidus pour leur faire donner le 
plus fort rendement possible. Dans 
ce concours auquel ont pris part 
des cultivateurs anglais, écossais et 
irlandais dont la réputation d’ha 
bileté est connue, les prix cepen
dant ont été remportés par quatre 
canadiens. Dans le concours des 
grandes fermes, M. Pierre Légaré, 
de Charlebourg, a obtenu le pre
mier prix, et M. Charles Fortier, le 
deuxième. Dans le concours pour 
les petites fermes, M. Alexis Leclerc 
a obtenu le premier prix, et M. 
Delâge, le second. Ces trois culti
vateurs sont aussi de Charlesbourg 

Mais je m’aperçois que j’empiète 
sur l’espace qui m’est réservé, et je 
termine en vous (lisant au revoir.

1

Sir Hector Langevin partira d’Ot
tawa, mercredi, pour Montréal. Le 
nombre des billets vendu pour son 
banquet dépasse aujourd’hui cinq 
cents. Sir Hector se rendra ensuite 
à Québec où il attendra l’arrivée 
du nouveau gouverneur-général 
avec sir John A Macdonald et quel
ques autres ministres.

factures. Malgré cet insuccès'd’une 
tentative aussi importante à tous 
les points de vue pour la prospérité 
commerciale de la ville, MM. les 
échevins McDougal et Chabot, les 
premiers promoteurs de ce projet 
que des circonstances défavorables 
et que nous étions impuissants à 
combattre ont empêché de réussir, 
ne sont pas restés dans l’inaction.

Confiants que la grande majorité 
des citoyens de la ville (comme 
on en a la preuve par le vote sur le 
bonus) désire ardemment voir s'é
lever des manufactures dans Otta
wa, et qu’elle est disposée à faire 
quelques légers sacrifices dans ce 
but, MM. McDougall et Chabot ont 
formé un autre projet qui mérite, et 

souhaitons ardemment

V
TEMOIGNA^.. CONVAINCANT

Je me suis démis l’épaule à lu suite 
d’une chute, le 5 octobie 1881. Les doc
teurs furent appelés, mais ne purent re
mettre mon hras à son état naturel. Après 
121 jours de soullrauces atroces, j’allai à 
Boston, et a l’hôpital où je me rendis, le 
médecin réussit à me remettre le hra- en 
position, mais les nerfs étaient tellement 
contractés que je ne p uvais plus que plier 
m m hras à ung e droit. Les nerfs 
laissaient ét-eenlil d’acier; j’appliq 
tous les remèdes ordinaires, de l’alcool et 
du vinaigre, du Brandy et de l’arnica, 
mais sans aucun ellel marqué. Nous 
avions une petite quantité de votre arnica 
et Uniment d huile. C'est le remède qui a 
donné les meilleurs résultats. Je ne l’ai 
trouvé que dans une pharm1 oie et en nelile 
quantité, et ayant demai aux pharma
ciens pourquoi ils ne garuHieut pas ce re
mède; " hh bien, me répond reut-ils, nous 
ne savions pas que ce remède avait au
tant de valeur. ” 1 s ont été tellement s - 
tisfaits de mon té uoignage que depuis ils 
en ont acheté et en ont vendu des quan 
tités. Mais comme je ne pouvais attendre, 
vu que 1 on pariait déjà ne me mettre sous 
1 influence de l’Ether pour opère sur mon 
bras et détendre les nerfs. J’ai préfère 
vous écrire immédiateme it pour vous de
mander de menvover six bouteilles, 
f vant que la seconde lut épuisée, les nerls 
étaient détendus et je pouvais me servir 
de mon hras avéc facilité et sans douleur.

Permette.! moi de vous dire que nous 
nous servons habituellement de votre ar
nica et Uniment d’huile comine remède 
pour les brûlures, écorchures, entorses, 
maux de reins et eu général pour toutes 
les maladies externes et cela avec de 
meilleures résul.ats qu’aucun remède ne 
peut donner. Mon médecin donne son en
tière approbation a ce remède.

Vo.re tout dévoué,
Rbvd. D. Goohue,

Pembroke, N. H.

Quelques journaux rapportaient, 
ces jours derniers, que le marquis 
de Lome serait peut être nommé, à 
son arrivée en Angleterre, cheva
lier de la Jarretière. La chose 
paraît être aujourd'hui parfaite
ment décidée. Le correspondant 
télégraphique du New-York Herald, 
à Londres, et dont les écrits parais
sent sur le Mail, donne la nouvelle 
comme certaine.

Un bon nombre d’amis de M. 
Tréflé Ouimet, avocat, résidant à 
Ottawa, assistaient, ce matin, à 
Hull, à la céiéb’.ation de son ma
riage avec mademoiselle Lizzie 
Beverly Macdonell. Après la célé
bration du mariage les nouveaux 
époux sont partis pour un voyage 
de quelques semaines dans la pro
vince de Québec. Nos meilleurs 
souhaits les accompagnent.

I

lia?
liai

que nous 
vojr réussir.

Ces m ssieurs se sont mis en 
communication avec M. Lee, fabri
cant de chaussures, et M. Belle- 
mare, cordonnier, et autrefois fa 
bricant de chaussures, ont eu avec 

des pourparlers au sujet de

:

Teux
l’établissement d’une grande fabri
que qui serait construite 
des carrés vacants appartenant à la 
ville, le carré Anglesea, peut-être.

M. l’échevin McDougal, président 
du comité des manufactures, doit 
soumettre prochainement à ce 
comité le projet d’accorder gratui
tement le terrain en même temps 
qu’une exemption de taxes à la 
compagnie ou aux personnes qui 
construiraient, sur un de ces carrés, 

fabrique de certaines dimen
sions et devant donner de l’ouvrage 
à un certain nombre d’ouvriers qui 
serait fixé d’avance ; mais l’exemp
tion ne s’étendrait qu’à la fabrique 
elle-même et non pas aux autres 
constructions que la compagnie 
pourrait construire sur ces terrains 
pour l’usage de ses employés, ou 

lots qu’elle pourrait concéder

COURRIER DE HULL Gages— 
pour fair 
mentent t

sur un

f —Le remorxueur E. fl. Eddy a 
quitté notre port, samedi soir, 
ayant à sa remorque huit barges 
chargées de bois pour les por's 
américains.

—Samedi dernier, avaient lieu 
les funérailles d’Elzéar Levasseur, 
mort dans des circonstances bien 
pénibles. Le défunt travaillait aux 
scieries de MM. Sherman, Lord et 
Hurdman, où, mercredi de la se
maine dernière, une planche le 
frappa dans l’abdomen, causant une 
inflammation dont il est mort le 
lendemain. Le malheureux laisse 
une veuve et un jeune enfant ; il 
n’était âgé que de 25 ans.

—La notoire Kate Cason a une 
telle prédilection pour la prison 
d’Aylmer, avec ses joies et ses 
adoucissements, qu’à peine l’a t-elle 
quittée qu’elle est venue de 
nouveau tomber dans les mains 
de la police, vendredi soir, 
et samedi elle jubilait de s’en
tendre condamner à un autre terme 
de six mois. Chaque localité a 
pourtant bien as.,ez de ses mau
vais sujets et il nous semble qu’on 
devrait prendre des moyens de 
nous exempter de pensionner ccs 
êtres dégradés que la capitale 
rejette

Francoeur. —J .es p 
McGale g' 
etc.--25c.

Travaut 
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COURRIER DU JOU»

Un nouveau cabinet a été formé 
en Espagne.

M. Vermond et son fils sont par
tis, ce matin, pour Montréal.

L’honorable M. Macpherson est 
arrivé d’Europe, samedi, par le 
Sardinian.

Ayant souffert du Rhumatisme pendant 
longtemps, on m'a conseillé du faire l’es
saie de votre Arnica et Uniment il’huilo 
La première application me donna u i sou
lagement immedia., et maintenant je ce:1 
eu pailla d’agir à mes alfaires, grâce à votre 
medecine merveilleuse.

Je suis votre tout dévoué,
W, H. Ü1CKISON,

218 rue Si. Constant, Montréal.
En vente chez C. ■ 1. Dacieh, rue Sussex, 

Ottawa.

une

1Les
M. Routhier, député du comté de 

Prescott, est arrivé ce matin, à 
Ottawa, et il a eu aujourd’hui une 
entrevue avec sir Hector Langevin.

L’abondance des matières nous 
oblige à remetlre à demain une 
co respondance de M. d’Odet l)’Or- 
sonnens au sujet des écoles à Hull.

Les membres de l’Université Mc 
Gill, ont présenté, cette aptès-midi, 
à Montréal, une adresse d’adieu à 
Son Excellence le gouverneur gé
néral.

il I

'T:PERDUEaux
a d’autres personnes.

Le projet n’est pas encore tracé 
dans tous ses détails, mais nous 

confiance dans l’habileté de

Depuis dimanche dernier, une vache à 
poil noir, ayant les deux cornes percées à 
deux pouces du bout, ayant aussi une petite 
tache blanche sur une cuisse. La personne 
qui la ramènera chez M. Alfred Diguer, sur 
le chemin de la Gatineau, Hull, sera libéra
lement ricompensée.

13 oct.

avons
qui s’occupent très active-ceux

ment d’une entreprise aussi im- l s.
VOLEEportante pour Ottawa, et nous 

croyons savoir qu’ils veulent pren 
dre toutes les mesures, pour que, 
tout en encourageant les capitalis
tes à doter la ville d’une grande 
fabrique qui fera gagner le pain de 
la famille à plusieurs ouvriers, les 
intérêts de la cité seront sauvegar
dés. Toutes les précautions seront 
prises pour que l’entreprise soit 
placée sur des bases solides et que 
les intérêts de la ville ne courent

Son Excellence le marquis de 
Lome a félicité par,lettre officielle 
la mille; canadienne, et a remercié 
les gardes à pied du gouverneur- 
général, pour les services spéciaux 
à son égard.

Volée, jeudi soir, 
Cyrille Cousineau, à 

jument rouge, * 
pattes de derrière

i le 11 courant, chez 
I VfAn ‘ Prédicat 

Duhamel 
français i 
aux exerci

—Sirop 
lage. 1 s i 
Tanta —25c

ge-Gardien, P-Q. 
it barré blanc, les 

croches et le bas d’une 
patte blaache, aussi un harnais et une char
rette brune à ressort. Toute personne don
nant information à M. O. Rochon, coin des 
rues Daihousie et Clarence, Ottawa, sera 
libéralement récompensée.

2 Ins

La preuve partout—Si un malade 
ou un invalide a le moindte doute 
de l’éfficacité des Amers de hou 
blon pour le guérir, il peut trouver 
des cas exactement semblables, au 
sien dans son voisinage, qui lui 
donneront la preuve positive qu’il 
peut être guéri aisément et pour 
toujours, à peu de frais, ou deman
dez à votre pharmacien.

Gre-rnwich, 11 février 1880.
Hop Billers Co—Messieurs — Les 

médecins m’avaient condamné et 
je devais mourir de consomption 
scrofuleuse. Deux bouteilles d’A- 
mers de houblon m’ont guéri.

Leroy Brewer.

Athlétique — Les jeux et courses 
des dragons de, la princesse Louise 
qui ont eu lieu au Rideau Hall, 
samedi après-midi, ont été très in
téressants. Malgré la température 
désagréable, il y avait plus de deux 
milles personnes présentes. Sou 
Altesse la princesse Louise et le 
marquis de Lome ont paru prendre 
beaucoup d’intérêt aux jeux.

M. Killam a été élu, samedi, par 
200 voix dans le comté de West
moreland, N.-B. M. Killam, bien 
que se déclarant protectionniste, 
promet d’appuyer le gouvernement 
libéral du Nouveau-Brunswick.

GliAND

Magasin de Meubles
DE

L. (lit tlTtW,

Adresse- 
lion qui i 
Excellent 
le marquii 
nier, a été 
Fréchette 
tave Smitl

— Comi 
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de mon < 
du 15 du ( 
fermé à hi 
les soirs, 1 

x têtes excej
J. L. Rii
—M. Li 

jours à soi 
bons fumé 
marché.

#|Monseigneur d’Ottawa a an 
nonce, hier soir, qu’à la demande 
d’un certain nombre de jeunes 
gens de la ville, le révérend Père 
Juteau, dominicain, dont le public 
d’Ottawa a déjà eu l’occasion d’ap
précier la grande éloqi ence, vien 
dra prêcher, spécialement pour les 
jeunes gens, une retraite qui com
mencera le 25 courant dans le sou
bassement de l’église, à la Baeili 
que, pour so terminer le 
ou le deux de novembre, 
vous aucun doute que tous les 
jeunes gens de la ville d’Ottawa se 
feront un devoir d’aller entendre 
l’éloquent prédicateur.

aucun risque.
Comme nous le disions plus haut 

ce projet doit d’abord être considé
ré et étudié dans tous ses détails 
devant le comité des manufactures, 
puis lorsqu’il sera mûri et adopté, 
le président du comité M. Mac 
Dougal en fera rapport au conseil 
de ville qui l’adoptera ou le reje- 
tera. C’est par erreur que nous 
disions, vendredi dernier, que la 
motion à cet effet devait être pré
sentée au conseil par M. l’échevin 
Germain. La chose sera soumise

kEntrepreneur Meublier, Menuisier,

Nu. 530, Bue SUSS X, Ottawa. 1M. GRATTON est toujours heureux d’en
treprendre quelque travail que ce soit,

Construction et réparation de Maisons
Meubles de toutes sortes pour, Cham

bre à coucher, Salon et Salle àpremier 
Nous n’a 1manger.

Le tout exécuté avec soin, par des ouvriers 
pétents, et à

DES PRIX TRES MODÉRÉS.
1er Oct. 1883 la
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A TRAVERS OTTAWA Organiste — Pendant l’absence de 
M. Ernest Dionne, souffrant d’un 
rhumatisme au bras, M. Philia< 
Boulet, organiste à la congréga
tion des hommes, rue Murray, 
remplit l’office d’organiste à la Ba 
silique.

Mortalité — Les médecins attri
buent à des affections de l’estomac 
les sept huitièmes de la mortalité. 
Il faut donc donner le plus grand 
soin à cet organe, dès qu’il est 
affecté. Le grand stomachique du 
jour, c’est les Amers indigènes.

Toujou s le même—Pour les meil 
leurs cigares, repas et liqueurs, le 
restaurant Iroquois, tenu aux Chau
dières, par M. Gratton, n’est pas 
surpassé. M. Gratton, propriétaire, 
et M. Paré, gérant, tiennent toujours 
leurs établissement sur un haut 
pied.

—Le département des modes et 
lainages chez J. L. Richard, rue 
Balhousie, est des plus complet et 
des plus beaux à voir. Un assorti
ment considérable de chapeaux de 
toutes sortes pour dames et enfants ; 
les plumes et les fleurs sont des 
meilleurs

Aux Inventeurs
. —— . . .

J. Coursolle & Cïe.,
Solliciteurs de Brevets d'invention, 

Dessins de Fabrique, Marques 
de Commerce et de Bois 

Areuces et Correspondants aux Etat1» 
rnis, en Angleterre efaeu France.

J. C0UB3ÔLLE & Cie„ »
Chambre Victoria,

Vis-à-vis e bureau des Brevets,i
OTTAWA, Ont.

En route pour Boston— La^moins 
dispendieuse de toutes les excur
sions à bon marché qui ont eu lieu 
pendant l’été, est en ce moment 
organisée par le chemin de fer ca
nadien du Pacifique. Le prix du 
passage aller et retour jusqu’à 
Boston, n’est que de $10 Le départ 
peut se faire les 16, 17, 18 et 19 
octob:e, le billet étant valide pour 
le retour jusqu’au 27 du même 
mois. Il y a en ce moment deux 
immenses expositions qui se tien
nent à Bostoà, et voilà une occasion 
«-are et avantageuse pour visiter les 
0rands centres manufacturiers dans 
l’est des Etats, où nous avons un si 
grand nombre de nos compatriotes. 
Personne ne devrait manquer cette 
dernière chance de la saison, vû 
que le prix est réduit à la somme 
si minime de $10. Pour les billets 
et autres informations s’adresser 
au bureau du chemin de fer du 
Pacifique, 30 rue Elgin, où à la 
gare Union.

Aile an meilleur marelie 
pour leu livres cl an le es «l’c- 
cole. Chez P. C. Guillaume, 
No. 455 rue Sussex.

Conseil de ville—Le conseil s’as
semblera, ce soir, à l’hôtel de ville.

Le teint—La “ Lotion Persienne ” 
rajeunit le teint et lui rend l’éclat 
du jeune âge. En vente chez tous 
les pharmaciens.

Réparations—On fait réparer en 
ce moment les trottoirs sur la rue 
Sussex.

__N. A. SavarJ vient de recevoir 20
tonnes de mêlasse Barbade de première 
qualité qu’il vendra à bon marché, l’ayant 
achetée avant l’augmentation de cinq cents
par gallon.

Personnel- M. A nos Rowe, pro
priétaire du Timts de Winnipeg, 
est arrivé à Ottawa, samedi.

Gages—Les gages des voyageurs 
pour faire la coupe du bois aug 
mentent tous les jours.

—Les pilules de noix lougues du 
McGale guérissent le mal de tête, 
etc —-25<. par boîte.

Travaux — On a commencé à 
poser le toit de la nouvelle église 
de St Jean-Baptiste, à Primerose
Hill

—N. A. Savard vient de recevoir 20 
tonnes de mêlasse Barbade de première 
qualité qu’il vendra à bon marché, l’ayant 
achetée avant l’augmentation de cinq cents 
par gallon.

Incendie—Une grange remplie de 
foin a été détruite par le feu, same
di soir, à la Pointe Gatineau.

—Allez chez M. Laurent Duha
mel, où vous trouverez toute es- 
pec de ’iandes à aussi bon marché 
que par tout ailleurs.

Contrat— M. Isaïe Dazé, manu 
facturier de chaussures, rue Dal 
housie, a obtenu le contrat pour 
faire les chaussures des pompiers
d’Ottawa.

—Ceux qui souffrent de la dys
pepsie, des vents, de la bile, de la 
constipation ou de la migraine, 
peuvent facilement se guérir en 
faisant usage du Remède du DrSey.

Prédication — Sa Grandeur Mgr 
Duhamel a prêché en anglais et en 
français à la basilique, hier soir, 
aux exercices du Rosaire.
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Les concussions

W. H. Musseu, l’assistant du tré
sorier de la ville de Montréal, qui 
vient de prendre la fuite, selon 
toute apparence, était au service de 
la municipalité depuis plus de vingt 
ans et jouissait d’une confiance illi
mitée. U a • u entre les mains, 
pendant plusieurs jours, des som
mes aussi élevées que $ 150,000 qu’il 
devait déposer à la banque.

Le trésorier Black est à vérifier 
les comptes actuellement. Jusqu’ici 
on n’a pas constaté que le déficit 
dépasse $400, mais la besogne est 
loin d’être terminée.

Mussen s’était mis à boire depuis 
quelque temps et absenté du bu
reau depuis jeudi, se disant malade. 
Mme Mussen dit qu'il est sorti, ven 
dredi, pour aller voir son médecin.

La municipalité est protégée par 
une assurance de $5,000 de la 
“ London Guarantee Co.”

M. Black dit que les livres de 
banque sont parfaitement en règle.
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Gorge et de3 Poumons.
A ve* dre partoaLà 25c et 

50c la hoi teille.
B. E. McGALE, Chimiste.

Montréal.

Houblon; 
toutes les Oscar McDonell,

EPICIER ET MARCHAND DE VINS

Sept noces d'or—En la paroisse 
de St-Justin, diocèse des Trois Ri
vières, mardi dernier, Louis Bru- 
neau et Julie Sicard de Caruel. 
Amable Lafrenière et Marie Pi 
cotte, Maxime Lafrenière et Emilie 
(lhampoux, Augustin Vermette et 
Glaire Marchand, Joseph Prud’
homme et Marianne Lafrenière, Job 
Plante et Emérentienne Lafrenière, 
sept couples bien comptés, ont célé
bré le cinquantième anniversaire 
de leur mariage.

Rien n’a manqué àd^fête ; messe 
solennelle, sermon, adresses, repas 
de famille, etc. Tous les parois 
siens ont tenu à présenter leurs 
félicitations et leurs hommages aux 
époux privilégiés.

La dernière limite du bon marché— 
Les > orps et caleçons en laine qui 
se vendent actuellement partout 
pour 90cts pour les deux morçeaux 
sont les mômes que vousa'-rez pour 
35cts chaque morceau chez M. J. L. 
Richard, rue Dalhousie. Le coton 
jaune de Ijr verge de largeur se 
vend aussi pour lOcts la verge au 
magasin de J. L. Richard, rue Dal 
housie, à l’enseigne de la Boule 
Verte.
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1883
OTTA WA. Sirop des Enfants Du Dr Goderre

aCe sirop est prépa- 
r?° afcc 1’approDa* 
tion des professeurs 

: t de l’Ecole de Môde-
: K: ®ci«»tt do Chirur.

“F1/ • X-V1 T nSwa' gio de Montréal,
VS''‘Siv'jLlWàFaculté do Médeci* 

V do l’Univerait/
du Collège Victœ

Le sirop des eni 
fants e8t supérieur 

<Ab toutes les prépa- 
rations calmantes 
offertes aux mères 

do famille pour conserver la santé de leurs 
enfants ; il

F

20fôvricr 1883 la

tide J. B. Bertrand,
COUR DE POLICE OUVRIRA,

1 Présidence .du juge O’Gâru 1

Alfred Legendre, accusé d’avoir lancé 
des pierres aux passants, sur la rue Cla
rence, est condamné à $2 d’amende et $1 
de frais.

Frank Morin, même offense, $1 d’a
mende.

George Rouville, accusé d’avoir troublé 
la paix publique, est condamné à $3 d’a
mende et $2 de frais ou huit jours de 
prison.

Jos. St-Germain, trouvé ivre à la gare 
Union, à 10 heures du soir, est condamné 
à deux jours de prison.

Albert McGregor, trouvé ivre sur la rue 
Bay, est condamné à $2 d’amende et $1 
de frais ou huit jours de prison.

John Brown, accusé d’avoir insulté son 
père, cause remise à demain.

Marguerite Laird, trouvée errante sur 
la voie publique et causant du désordre 
sur la rue Sherwood, est condamnée à *2 
de dommages, $20 d’amende et $2 de 
frais ou trois mois de prison aux travaux 
forcés.

peut être donné avec la plus 
grande confiance aux enfants dans les cas 
suivants : Colique. Diarrhée, Dyssenterio, 
Dentition douloureuse, insomnie, Toux, 
Rhume, Coqueluche, etc.

Demandez le Sirop du Dr Goderre et 
n’en achetez point d'autre.

En vente par tout le Canada et les Etats 
Unis,

LUNDI, 15 C0I1ANT,
UNE

ECOLE PRIVÉE,
Dans l’ancien magasin de M. A. D. Richard,

COIN DES RUES DE

L’EGLISE ET CUMBERLAND.
Elle enseignera le FRANÇAIS et 

GLAIS et tiendra aussi une

PRIX, 25 et». LA BOUTEILLE,
Seal propriétaire, 

il E. McGALE, Chimiste.

Montréall’AN-< Ittawa, Ont., 10 Juillet 1880
Cher Monsieur,— J’ai beaucoup de plai

sir à recommander l’Elexir de Down, pour 
les rhumes, la toux, écoutés les aflections 
des poumons, soit pour les enfants ou les 
adultes, car j’en ai fait usage pendant dix 
a. dans ma famille, et avec le plus grand 
succès. Nous en avons toujours à la 
maison, et nous croyons que chaque 
famille devrait en faire usage en suivant 
bien les directions ; un grand bien résulte
ra de son usage. Tout à vous, John Hiia.

Départ de Leurs Excellences — A 
midi précis, Leurs Excellences le 
marquis de Lome et la princesse 
Louise quittaient Ottawa par le 
chemin de fer Canada et Atlanti
que. Une foule extraordinaire en
combrait les abords de la gare.

Parmi les personnes présentes on 
remarquait le trè.-honoranle sir 
John A Macdonald, les honorables 
ministres Langevin, Costigan, Ca 
ron et Chapleau, Son Honneur lo 
maire St Jean, M le Shérif Sweet 
land, les membres du conseil de 
ville, GHM ckintosh, député d’Ot 
tawa, les honorables juges Four 
nier, Lyon, Ross, et le magistrat 
de Police O’Gara, le général Luard, 
et son Aide-de Camp, les colonels, 
Bacon, Ross et Panel, le major 
Whitestead, les Drs Grant, Logàn, 
Provost et Valade, M. F. Routhier, 
ex-député de Prescott et une foule 
d’àutres citoyens distingués d’Otta

1883. la.

ECOLE DU SOIR, GRANDE I
Ottawa, 11 Oct 1883.

REDUCTIONNouv l Etablissement SUR LES

PARAPLUIE SI,
CAPOTSLUNDI. 24 SEPT,i.
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Circulaire de Caoutchouc
CHEZ

NAISSANCE
En cette ville, dimanche, le 14 courant, 

Madame E. Leblanc, une fille. H. L. COTEt
9( - AU-MARIAGE 128, Rue Rideau.

No, 457 Rue SUSSEXA Hull, ce matin, M. Tréfilé Ouimet, 
avocat, de la Chambre des Communes, 
Ottawa, conduisait à l’autel Delle Lizzie 
Beverly MacDonell, fille de feu M. John 
Beverly P. MacDonell, de Pointe-Fortune, 
Ont. Le mariage a été célébré par le révé
rend Père Fournier, O.M.I.

i journaux de Montréal sont priés de

Sussex. P. N.—lAassorllment «les eh», 
peaux <l’Aii(oiiiiie eU .le. plus 
complets.

Sept. 188

Une visite est respectueusement sollicitée.

T 1aA. LALONDE.vache à 
ercées à 
te petite 
lersonne 
;uer, sur 
\ libéra-

’Holes de Noix Longues Composées,
A WHOLESOME CURATIVE. De IHcOALE

Recouverte» enpi unes mNEEDED IN

Every Family.
J AN ELEGANT AND RE

FRESHING FRUIT LOZ- 
w ENGEforCo

j- Pour la guéri
son certaine de 
toutes les affec- 
tions bilieuses, 
torpeur du foie, 

- ■„ — maux de tête,
in di ges tions, 

e\ A étourdissements
rlja.ém -t'tb v.a—r ;i et de toutes les 

malaises causés par le mauvais fonctionne» 
ment de l’estomac.

Ces pilules sont fortement recommandées 
comme étant un des plus sûrs et des plus 
efficaces remèdes contre les maladies plus 
haut mentionnées. Elles ne contiennent 
pas de mercure ni aucune do ses prépara
tions. Tout en étant un puissant purgatif, 
pouvant être administré dans n’importe 
quel cas, elles ne contiennent aucune 
ces substances délétères qui pourraient les 
rendre préjudiciables à la santé des enfants 
ou des personnes âgées. Les Pilules dr 
Noix Longues Composées, de McGale, sont 
préparées avec soin, avec un extrait con
centré, tiré de la noix longue et combiné 
avec d’autres principes végétaux, de ma
nière à les placer au premier rang parmi 
toutes les pilules stomachiques jusqu’à pré
sent offertes au public.

Æ M
1r

it, chez 
n, P-Q. 
anc, les 
is d’une 
le char- 
ne don- 
:oin des 
va, sera

nstlpation, 
Biliousness, Headache, 
Indisposition, Æc.
(^SUPERIOR TO PILLS

EXAMENS D J SERVICE CIVIL.
wa. DES examens du Service civil auront 

lieu à Moncton, N.-B., à Québec Montréal, 
Ottawa, Belleville, Toronto et London, 

nçant à 9.30 du matin, le mardi 13 
novembre prochain.

Le secrétaire recevra les demandes de la 
part des candidats jusqu’au 18, et les formu
les dûment remplies devront lui être retour
nées avant le 25 courant.

Les gardes à oied du gouver
neur-général formaient une garde 
d’honneur composée de cent hom 
mes sous le commandement du 
Capt. Tholler. Il y avait aussi un 
détachement d’artillerie composé 
de vingt-cinq hommes et quatre 
canons sous le commandement du 
major Stewart.

Les dragons de la princesse 
Louise, sous le commandement du 
lieutenant Gourdeau, ont scorté 
jusqu’à la gare Leurs Excellences 
qui ont été transportées dans la 
voiture de M. Ricard.

Un détachement de la police du 
gouvernement, sous le commande 
ment du surintendant Sherwood, 
était aussi à la g ie.

Le char-salon du chemin de fai
llit rcolonial, nommé Marquis de 
Lorne, était richement décoré de 
fleurs et de verdures ; au-dessus du 
miroir on remarquait une magni- 

—M. Laurent Duhamel a tou- fique guirlande de fleurs naturelles 
jours à son étal des saucisses, jam- avec l’inscription “Adieu.” 
bons fumé? et volailles, etc., à bon Au départ du traia, la foule a 
marché. poussé de nombreux vivats.

and all other system- 
regulating medicines'. 

mmm THE DOSE 18 6MALL. 
ItiflrFJvW THE ACTION PROMPT, 

* THE TARTE DELICIOUS.
*li Jw Ladies and children
V/ir like it.

$r Price, SO cents. Large boxes, 60 cents. 
SOLD BY ALL DRUGGISTS.

comme
—Sirop du Dr Goderre pour sou 

lage, 1 s douleurs des jeunes en
fants—’25c. par bouteille.

Adresse—L’adresse de la corpora
tion qui a été présentée à Leurs 
Excellences la princesse Louise et 
le marquis de Lorne, samedi der
nier, a été écrite par M. Edmond 
Fréchette et enluminée par M Gus
tave Smith.

— Comme par le passé nous 
n’avons jamais eu d’heure fixe pour 
la fermeture du magasin, je désire 
inlormer les nombreuses pratiques 
de mon établissement, qu'à partir 
du 15 du cornant le magasin sera 
fermé à huit heures précises tous 
les soirs, les samedis et la veille des 
fêtes excepté.

J. L. Richard, rue Dalhousie.

1 :P. LkSUEUR,
Secrétaire, B.E.S.C.Fies de

Bureau des examinateurs du 
Service Civil, 

Ottawa, 5 octobre 1883.
»

i ête de la ( oui dération.
tawa. qui désirent louer des effets pour ce 

, our là a l’entrepôt de meubles VARIETY 
îALL, voudront bien donner leurs com

mandes lu plus tôt possible. Je puis four
nir des couteaux, des fourchettes et des 
cuillères, d-: la vaisselle, des verres, . des 
poêles, des chaises, des tables, et aussi 
tables \ élites et chaises de camp pour les 
piques-n i s. La VARIETY HALL sera 
ouverte) :s ;c à deux heures de l’après-midi 
lundi, le ou: de la fête de la confédération

532 f 534, RUE SUSSEX,
J. BOYDEN.

B. E, McGALE, Chimiste, 
Montréal 

la
ix d’en-
t, 1883

A. PHILIPPE E. PANET, L. B.
Churn- Solliciteur, Procureur, Notaire, etc »

BUREAU I
le a '

Coin des floes RIDEAU ET SUSSEX,mvriers

OTTAWA.
Entrée : sur la rue Sussex. 

1er juin 1883.

:s. yla Ottawa, " décembre 1882. la la

c4 situais

JOS. SENEGAL,
Entrepreneur de Pompes Funèbres

œ-265 et 261-&
RUE D A LII O U NIE, 

OTTAWA,
A l'établissement le plus grand el le 

plus complet de la province 
a'Ontario.

Le seul établissement de ce genre 
dans la ville où vous pouvez vous 
procurer tous ce qui est nécessaire 
pour le décord des chambres funèbres.

Les personnes donnant leur com
mande au moins DEUX HEURES 
avant le départ du train ou du ba
teau peuvent avoir confiance qu’elles 
seront servies à point.

Un barbier de première classe est 
engagé pour l’usage des demandes.
_ On peut s’adresser chez M. 

Senécal la nuit comme le jour.



Quitte Ottawa.... 

Ait. à Montréal...

Quitte Montreal.. 

Arrive à Ottawa.

• •

Chemin de Fer Canadien du Pacifique
DIVISION DE L’EST.

L’ANCIENNE LIGNE TOUJOURS EN AVANT.

OTTAWA A MONTREAL

DEUX HEURES
et cinquante-cinq minutes.

ARRANGEMENT D’ÉTÉ—A Partir de 
Lundi, 9 Juillet 1883.

S H15TABLEAU DES HRS.
H °5

La Bi

PARFUMERIE
de T ■- r. B O- B A. 3NT D, Fournisseur de la Cour de Russie.

^ggfrtETJEiîîrsÿj^

« CRÊME-ORIZA4
U^^ON^LENCluOS^

|iO o'fseurde plusieurs

1.1, !j|) Cette CREME adoucit !'
1....[|l et blanchit t.» Peau |

Pins de Teintures progressif*
ponr Cheveu» bl.noe.___

|r!t Jms SMITHSON
6. <11 1 U<IHI<IFIUO<I

ORIZA-LACTÉ
LOTION ÉMUL8IVE 

Blanchit et rafraîchit la Peau.
Fait disparaître les taches de rousseur.

ORLZA-VELOUTÉ
8A WN tuivant la formula du Dr 0. REVEIL

..-kl Ponr ramener* suite eux Rji-TJ. * Cheveux et à U Barbe
s*i yV.'Vj leur couleur naturelle

r-v. v
— irîiîT

207 ... i.n^lRE-

IVBO O* LIQUID!pi besoin de LiTO U itü
ni avant ni apréa. 

APPLICATION SIMPLE 
ltat Immédiat 

jMiala peau, ne nuUjsmiti
. ■■ TIID
Céer toaa ha Oolffaun.

Le plus doux & la Peau.

«si ÜV0Û6 u ttUÂ&iaiNCI et ESS«"0 R IZ A
la iLticflm delà Jeunesse < : ” Parfuma à tous /es Bouquets de fleur» nouvelles. 

II! i Adoptés par la Mode.
teageda Hâie.deeTaohea .jJL _

- —esr-rJy ORIZA-VELOUTE

ilwfers
tàrMl“v

il l’ni

I
>4

mUTUUSBUtfOlfS^L POUDRE de FLEUR de RIZ adhérente i le Peau.
Produisant le velouté de la Pèche.

OmZA-OIIj, Huile pour les Cheveux.
méfier des nombreuses oontrefaqons

5 i

SE
Dépôt principal : 207, rue Saint-Honoré, Parie.

Aux Boorgoona de SAPIN et eu Baome de TOLÜ.
UBOP, d’un goût agréable, est recommandé depnl* 90 ans par **
> prtnclpi'v » Mé .vx,-iu8 de Paris, dans les Bbumt-.a. Grippe», Toux,

Jno&e*. zkXaox 4e aor^e, Oatarrbes pul.nonalre», lrrlie.tion» de Poitrine, 
AeeVolee urinaire» et de ta Veeetev—Pfterm1* 614 rw /, <-«# <ju Marché tt-Hoaorê, Périt. 
Depot è Qué6eo l> titL JVOR/A4 O*. Ptianxwslan*.c3ümlstea, SI4.1 Ht-Jean.

Ce
%*J8V

SUR CETTE ROUTE SE DEROULE
LE

GRAND PANORAMA DU CANADA,
Elle est équipée avec les meilleurs wagons 

passagers du monde, et les plus 
riches chars palais dans 

V Amérique.
En connection à Montréal avec les trains 

de chemins de fer et les vapeurs pour 
Québec, le Sa.uenay. Halifax, Saint- 
Jea.i, les Montagnes Blanche, Boston, 
et tout les points dans la Nouvelle- 
Angleterre.

Les trains pour L’OUEST Quitteront Ottawa
7.01 a.m.—Train mixte pour Malta va et 

les points locaux de l’ouest.
12 OOp.m.—Train express à grande vitesse 

direct, pour Perth, Brockville, 
Torchlo, Detroit, Chicago et 
tous les points de l’ouest et 
aussi pour Pembroke et tous 
les points du haut de la rivière 
Ottawa.

4.20 p.m.—Trains express de l’après-midi, 
pour Almonte, Renfrew, Pem
broke et tout-s les stations in
termédiaires, faisant connection 
à la jonction de Carleton avec 
le trains mixte pour Brockville 
et les stations intermédiaires. 

11.00 p.m.—Tran express du soir, tous 
les jours, y compris le dimanche, 
avec char dortoir, pour Perth, 
Brockville, Toronto, Détroit, 
Chicago et tout les points de 
l’ouest.

Les trains circulent d’après l’heure de 
Montréal.

Pour les billets, le prix du passage, les 
siège dans le char-salon, la table des 
heure® et autres informations 
les passagers, s’adresser au bureau des 
billets.

concernant

IT »« RUE ELGIN.
GEO. W. HIBBARD, 

Assistant-Agent-Général des Passagers. 
ARCHER BAKER, 

Surintendant-général 
W C. VANHORNE,

Administrateur-général

—Faites l’essai de la VALE
RIA. C’est la meilleure pom
made contre la elinte des 
cheveux et la Calvitie. En 
vente chez C. O. ©ACIER, 
Pharmacien, rue Sussex.

R!

REMEDE DU DR SEÏ
DE PARIS

; Ce célèbre remède guérit la 'dyspepsie, 
les dérangements d’estomac, les indiges
tions, les vents, la bile, l’engorgement du 
loie, la constipât'on et les coliques.

Il régularise l’action de l’estomac et de 
tous les organes digestifs.

Pris immédiatement après le repas, à 
la dose d’une cuillérée à dessert, c’est le 
meilleur stimulant stomachique connu 

Pris à la dose d’un verre à vin le 
matin à jeun, c’est un purgatif sûr et 
agréable, dont l’effet se fait sentir sans 
malaise et sans douleur, et qui n’empêche 
pas de vaquer aux occupations ordinaires. 

En vente chez tous les droguistes. 
Dépôts en gros à Montréal :

MM. HYMAN, SONS & Go.
MM. KERRY, WATSON & Co.
MM. L. SUGDEN, EVANS à Co 

20 nov. 1882—la.

CHEMIN DE FER

Canada Atlantique
A partir du Samedi, 7 Juillet 

1883.

BILLETS DE RETOUR
ENTRE

OTTAWA et MONTREAL,
vente sur cette ligne pour le 
D’UN SEUL VOYAGE, 

pour partir le SAMEDI, pour revenir 
di suivant.

D. C. LINSLEY,

seront en 
PRIX

Gérant.J. B. AKIAL,
PEINTRE,

DÉCORATEUR,
TAPISSIER

et VITRIER,

E. C. WINNIE,
Agent gén. des passagers.

Le plusgrand remède Américain 
contre le HI1UME, LA TOUX, U ASTH
ME, LA BRONCHITE, L'EXTINCTION 
DE VOIX, L'ENROUEMENT ET LES 
AFFECTIONS DE LA GORGE.

Préparé avec la meilleure gomme d'épi- 
nette rouge (jgoûl délicieux) balsamique, 
adoucissant, expectorant et Ionique. Su
périeure à n'importe quelle médecine 
offerte pour la guérison des affections 
ci-dessus énumérées. Combinaison scien
tifique de la gomme qui suinte de l'épi, 
nelle rouge—sûrement la gomme brute 
du plus grand prix 
médecine.
lout le 

monde a 
entendu 
parler des 
effets pro
digieux des 
èpinelles et 
des pins 
dans les 
cas de ma
ladies des 
poumons.

En France 
les méde
cins en
voient ré- 
g u Hirer 
ment leurs 
patients 
pris de 
phtisie 
dans les fo
rêts de pim 
et leur 
prescrivent 
une infu
sion faite 
des bour
geons d’é- 
pinette

Son efficacité remarquable dans le 
soulagement de certaines formes de 
bronchite, et son effet pour ains idire 
pdscifique dans la guérison des rhu
mes obstinés sont maintenant connus 
du public en général.

Vendu par tous les pharmaciens respec
tables. Prix 25 di. et 50 di. la bouleile.

Les mots “ Sirop de gomme d'épmetle 
rouge de Gray ” constituent notre marque 
enregistrée de dommerce, nos enveloppes 
et étiquettes sont aussi enregistrées.

Marchand dk

PEINTURE
ET DE VITRES,

526 RUE SUSSEX
OTTAWA

M. Arial se charge de toute 
commande dans sa ligne d’aï- 
laires ; il surveille lui-même 
toutes les opérations de sa bon 
tique, et ses prix sont raisonna 
blés.

pour les fins de la

Dans celle 
prépara
tion la 
gomme ne 
se sépare 
•amais et 
ses propri
étés anti
spasmodi
ques, bal
samiques, 
expecto
rantes et 
toniques, 
sont con 
semées.

Ce sirop, 
préparé 
avec soin 
à une basse 
températu
re contient 
une grande 
nantit é 

la meil
leure gom
me en solu
tion com
plète.

SIROP
Les propriétaires trouveront 

un grand avantage en le favo 
risant de leurs commandes

DE

la17 mars 1883 GOMME
Poudres de Condition d’Alexandr>

BOULE* POUR le» ROGNONS D’PINETTE
ET AUTRES

MEDECINES CELEBRES
ROUGEPOUR LES

Clieve-ux
Agent a Ottawa C. STRATTON. 

Coins des rues Dalhousie et Sainl-PatricK
DE

* VIS.—Les médecines ci-dessus, célè 
J\_ bres dans tout le Canada pour lem 
efficacité. ne se trouvent que chez M. C. 
STRATTON. Je mets donc le public ei 
garde contre les :o: trefaeons.

GRAY.

T. ALEXANDER
la.0 Nov. 1882

Philkrt et Fcliambautt,
PEINTRES, 'a A PI8S1ERS 

ET DÉCORATEURS,

No. 117, Rue St-André,
OTTAWA.

KERRY WATSON <$• CO.Ouvrages de toute sorte laits à ordre dans 
le plus court délai avec élégance et promp
titude. Tout ouvrage garanti.

Une visite est solliicitéc
16-Juin 1883.

Pharmaciens en gros}
Seuls propriétaires et fabricants,

Montréal.
a nov. 1882 6m

!

.

i

I

LORNE MILLINERY HOUSE.

(En face de l’hôtel Russell,)
Est le premier assortiment de modes d’Ottawa en fait de

*

CHAPEAUX ET COIFFURES
I

dans les derniers goûts et de haute nouveauté. Payable d* 
Payable di 
Edition he Uni 

On peut

PHI ODÉHÉS.
- " / ' «

X' m
*

** Nousvavons une grande variété de forme de chapeaux que nous pouvons gar 
demande et dans un court délai. Nous employons les meilleures modistes da 
ville d’Ottawa.

nir à 
ns la

f

CHISHOLM & Co. Ej
Proprietaire.

MAGASIN D’HABITS Chemin de fer du Mord
i

D’AUTOMNE ET D’HIVER A PARTIR DE

LUNIH, 27 Septembre 1883,
Les trains circuleront comme suit :

ne
CHAPEAUX et CASQUES,
est des p uf considérables et comprend 

toutes les nouveautés.
I

Mixte. Malle. Ex press
lli

Notre asi oiliment est môme trop considé
rable, nous voulons le diminuer en

Départ de 
Montréal pour
Québec..........

Arrivée p Qué
3.00 p.m 

9.50 p.m

lO.OOp.m 

6.30 a.m
VENIUNT A BON MARCHE. bvc

JODépart de 
Québec po.
Montréal.....

Arrivée à 
Montréal... . 

Départ de 
Montréal po 
St. Felix -1
Valois..........

Arrivée à S. 
Félix de Va

NOTRE ASSORTIMENT DE
9.15 a.mCHEMISES lO.OOp.m 

6.30 a.m4 05 p.m
Ade toute description, est le plus considé

rable qui soit en cette ville.

Nos Prix sont des plus Populaires.
4 Deux i 

ges chac
VARIETE PRESQUTNF1NIE DE

COLS, lois 8.20 p.m
Départ de Si. 
hélix deValois 
pour Montréal. 
Arrivée à 
Montréal........

CRAVATES,
MOUCHOIRS,

GANTS,
BAS,

CHAUSSETTES, 
LiNGE DE CORPS, etc.

5.00 a.m
! Edition * 

Ed. illus
8.50 a.m

*@t- Sur tous les Trains pour Passagers 
i! y a des magnifiques Chars-Palais et des 
Chars-Dortoirs élégants sur les Trains de 
Nuit.

Des trains du Dimanche partent de Mont
réal et Québec à 4 p. m.

Les Trains circulent d’après l’heure de 
Montréal.

En connection avec le t h- min de 1er du 
Grand’Donc et le chemin de fer Canada 
Atlantic.

BUREAU GENER XL: Québec.
BUREAU DES BILLETS: Nos. 143 

Rue Saint-Jacques, et u l’hôtel Windsor, 
Montréal.

QUEBEC : Vis-à-vis l’hôtel Saint-Louis.
A. DAVIS,

Surintendant.

277, RLE WELLINGTON,

C- Gagné et Cie PR

Bioor

lade, Je
5 mars, 1883 la

l.«tuieenigg Rétes
Jacques 
— fonda 
Julien 1 
Unbuqut 
Jacques 
Rainville 
Louis P 
Faribaul 
Jean-Baj

CHEMIN DE FED INTERCOLONIAL
1er Déc. ’88282—ARRANGEMENTS D'HIVER—83 !a

A partir (le LUNDI, le 4 DECEMBKE, 
les trains voyageront tous les jours (di
manches exceptés) comme suit :
Départ de la Pointe Lévis
Arriveé à la Rivière du Loup..... 12.55 p. m,

Trois Pistoles...
Rimoustii............
Campbellton«...
Dalhousie.
Bathurst

IMPOHTAKTT !

Attention ! Attention8.10 a. m.
■

2.05 p. m. 
3.49 p. m. 
8.35 p. m. 

.. 9 15 p. m.
...... ......11.17 p. m.

Newcastle........... «...12.52 p. m.
Moncton.........
Saint Jean........
Halifax..............

Le train se raccorde à “ la Courbe 
des Chaudière ” avec lé train du Grand- 
Tronc quittant Montréal à 10 p. m.

Les trains d’Halifax et Saint-Jean se 
rendent à destination le dimanche.

Les trains quittant Halifax à 2.45 p. m.
Saint-Jean à 7.25 p. m., arrivant à 

Montréal à 6 05 a. m. en se •'accordant à 
a courbe des Chaudières avec le Grand 
froTC à 9.23 p. m., restent à Campbellton 
le dimanche,

Le char Pullman qui part de Montréal 
les lundi, mercredi et vendredi se rend 
directement à Halifax, et celui qui part le 
mardi, le jeudi et le samedi se rend à 
Saint-Jean.

Pour billets et tout

do A LA
do MAISON dedo SE
do

DBdo
Biograi 

dateur d< 
— Josepl 
Ménard, 
Baptiste 
—fondait 
souri,—L 

• Roy, Jai 
Aubry, 
Ménard- 
Texas,—J 
l’un des i 
Prudent 
chère, Pit 
Larocque 
Kiel.

do E. V EX IIV .4do .. 4.00 a. m. 
... 7.30 a. m. 
«12.45 a. m.

do
do (Ancienne maison BRUCE et VEZINA)

536, RUE SUSSEX
J invite mes amis et le public en générai 
à venir visiter mon nouvel assortiment do 
bijouteries, tels que montres 
argent, chaînes, boucles d’oreilles, épin
gle ttes, bagues, joncs, colliers, etc., à dee 
prix qui détient toute compétition.

en or et en

DB PLUS
Je suis en mesure de lut... Scturer et répa
rer toutes les commandes qu on voudra bien 
me confier. N’oubliez pas la place.

E. VEZINA,
No. 536, KITE SUSSEX,

Porte Voisine de M. J. Boyden 
(VARIETY HALL.)

Il avril 1883.

arrangement con
cernant le lret et les passagers, s’adresser à 

R. C. W. MacCUAIG, 
Agent. %

D. POTTINGER,
Surintendant générai, 

Ottawa, 19 Déc 1882
EDI’

la gg:;MACHINES A COUDEE PORTRj 

Salomon 
Faribaul! 
Vital Gh 
Augustin 
Baugy, 
Beaud:

S

J. A. P0M1NVILLG,
BOUCHER,

Etal No. 14, Marché By,Ottawa

Le plus grand assortiment de Machines 
à Coudre des

MEILLEURES I A M TUQUES
et aux conditions les plus la lies, compre
nant (pour usage ,lv estiaue)
Royal, Wilson,

■er, New 
Wheeler

(Machines à Coudie pour fabrique) 
Wanzer D et F.

Singei de Wilon No. 2.
Machines de Pearson pour coudre avec 

le fil ciré et avec le brai dur.

Machines de Jones à rapiécer pour es 
fabricants de chaussures.

■

A toujours A son Etal un assortiment 
complot de

Viandes de premier Choix,
Telles que BŒUF,

MOUTON,

V ry,Nlen.nl. Weed, 
Slew ai i, v. hile, 

el Wllm-ji.

Wan-
Franchèri 
Louis Rie
BKPRÉSEÏ
Dubuque 
toba), Ch 
caravane 
ges.

;
Em■

VEAU,
, AGNEAU,

rx:i

LARD SAL^
LARD FRAIS, SAUCISSES, etc., etc.,
A des prix qui défient toute compé

tition.
",

R. W. MARTIN On peu 
en s’adrea’Une viiite est sollicitée. 

Ottawa, 28 mars 1883
36, Rue Rideau.
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